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AVANT-PROPOS 


La musique de Struensée, tragédie de Michaël Beer (1), composée par 
Meyerbeer, son illustre frère, est regardée généralement comme une des 
plus belles inspirations de ce grand maître (2). Elle fut exécutée pour la 
première fois au théâtre royal de l'Opéra, à Berlin, le 19 septembre 1846: en 
Allemagne et en Belgique, elle fait partie du répertoire de tous les grands 
théâtres, ainsi que de toutes les sociétés de concerts. Les seules parties 


connues en France, jusqu’à présent, sont l'Ouverture et la Polonaise, qu'ont 


(4) Michaël Beer, né à Berlin le 19 juillet 1890, est mort en 1833. Littérateur d'un grand talent, il 
est l’auteur des drames le Paria, Clylemmestre, la Fiancée d'Aragon, et de plusieurs autres œuvres 
dramatiques très-estimées, mais qui toutes furent distancées par la tragédie Struensée. 

(2) Voici l'opinion exprimée par M. Fétis sur la musique de Séruensée, dans la Biographie univer- 
selle des musiciens : 

« L'année 1846 fut marquée par une des plus belles productions du génie de Meyerbeer ; œuvre 
complète dans laquelle il n’ÿ a pas une page faible : je veux parler de la musique composée par le 
maitre pour Séruensée, drame posthume de Michel Beer, frère de l’illustre artiste. Cette belle concep- 
tion, où l'originalité des idées du compositeur se révèle dans toute sa puissance, renferme une ouver- 
ture magnifique, du plus grand développement, quatre entr'actes où tout le drame se peint, et neuf 
morceaux qui s’intercalent dans le dialogue à la manière des mélodrames. Quelques-uns des motifs de 
ceux-ci sont traités dans l'ouverture et développés avec cet art de progression d'effet dans lequel 
Meyerbeer n’a point d’égal. Les artistes, qui ne jugent pas la musique sur des impressions fugitives, 
comme le publie, et qui sont capables d'analyser, savent, en effet, que le talent du maître prend par 
cette qualité le caractère le plus élevé. Le plan de cette ouverture est à lui seul un chef-d'œuvre en ce 
genre : tout y est disposé de main de maïître et avec une connaissance profonde de l'effet que doit 
produire le retour des idées par la variété des formes. Lorsque je l'ai fait jouer par l'orchestre du 
Conservatoire de Bruxelles, un auditoire de deux mille personnes a été jeté dans des transports d’admi- 
ration. 

» Il faudrait faire le résumé de tout le drame pour faire comprendre ce qu’il y a de poésie dans les 
entr'actes et dans les morceaux de musique dont Meyerbeer a fortifié l'ouvrage de son frère. Chaque 
morceau est un tableau scénique, ou exprime un sentiment particulier avec une puissance, une origi- 
nalité de conception, de moyens et d’accents, dont l'effet est irrésistible. » 


fait entendre maintes fois les orchestres de la Société du Conservatoire et des 
Concerts populaires de musique classique. 

Notre publication à pour but de combler une lacune regrettable en faisant 
connaitre l'œuvre entière de Struensée, en même temps qu'elle fera suite aux 
parülions des opéras français de Meverbeer, arrangées pour le piano. Outre 
la partition dans son intégrité, telle qu’elle est exécutée aux représentations 
théâtrales, elle contient aussi l’arrangement et l'indication des coupures à faire 
pour le concert, travail dû à M. Fétis. La portion relativement minime de 
musique scénique qui devra être supprimée dans ce dernier cas, est gravée 
en petites notes et en petit texte. | 

Il est nécessaire, pour se rendre compte des situations auxquelles la musique 
est appliquée et des sentiments qu'elle exprime, de prendre connaissance du 
sujet et du scénario de la tragédie de Michaël Beer, qu'on trouvera à la page 


suivante. 
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SCENARIO DE LA TRAGEDIE 


STRUENSÉE 


DE MICHAËL BEER. 


AGTE [*, — Siruensée, fils d’un pasteur allemand, et d’abord médecin du roi de 
Danemark Christian VIL, s’est élevé par son mérite à la dignité de premier ministre. 
Il médite la régénération du peuple danois par labaissement d’une noblesse orgueil- 
leuse et tyrannique, et l’un des actes qui lui attirent le plus violent ressentiment de 
ce parti est le licenciement de la garde norwégienne, dont tous les officiers étaient 
nobles. Ce licenciement va s'effectuer au moment où commence le drame, en 1779, 
au château royal de Christianbourg. Le comte Rantzau, prédécesseur de Struensée 
dans le poste de premier ministre, veut essayer de le détourner de ses projets de 
réforme, et lui reproche, à lui étranger, de s'entendre avec la reine Mathilde d’An- 
gleterre, une autre étrangère, pour profiter de la faiblesse du roi et tout bouleverser 
dans le royaume. Ils se séparent sans avoir pu s’accorder, et Struensée, resté seul, 
tremble en pensant que son visage a trahi son émotion en entendant nommer la 


reine, qu'il aime en secret (n° 2, MÉLODRAME, p. 24). Son père, le pasteur Struensée, 
entre en ce moment, et le supplie, mais en vain, de renoncer à un dangereux pou- 
voir et de le suivre dans sa retraite. 


(No 3, premier entr'acte, LA RÉVOLTE, p. 2%.) 


AGTE II. — La nouvelle de la révolte des gardes est apportée à Struensée et à la 
reine Mathilde. Struensée, bien que décidé d’abord à résister à leurs exigences, s'y sou- 
met par dévouement pour la reine et pour éviter de plus grands malheurs ; il vient 
annoncer à la reine que, suivant son désir, il a cédé au torrent et que tout est rentré 
dans l’ordre. On entend une marche joyeuse des soldats qui s’éloignent peu à peu (n° 4, 
MARCHE ET CHOEUR, p. 30). Struensée considère dès lors son œuvre comme manquée, et 
veut donner sa démission. La reine le supplie de rester, et il y consent facilement. Il 
a laissé échapper l’aveu de son amour, et la reine, après son départ, cherche à se 
prémunir contre sa propre faiblesse et envisage l’avenir avec effroi (n° 5, MÉLODRAME, 
p. 46). La reine douairière, Julie, mère du roi et l’ennemie de Mathilde et de 
Struensée, s'occupe, pendant ce temps, à combiner le plan de leur chute avec ses 
partisans. L’arrestation du comte doit avoir lieu cette même nuit, au bal masqué, à 
une heure (n° 6, MÉLODRAME, p. 98). 


(N° 7, deuxième entr'acte, LE BAL, polonaise, p. 50.) 


Acte HI. — Divers incidents du bal. Struensée ne tient aucun compte des avis 
qu'on lui donne de se méfier d’un traître; le comte Rantzau lui-même, un des 
conjurés, vient l'avertir des dangers qui le menacent. Il est masqué, et Struensée, 
qui ne le reconnaît pas, refuse d'écouter ses conseils. Il rentre chez lui, et bientôt 
après on vient l'arrêter, sur un ordre arraché au roi, tandis que Rantzau et quelques 
officiers se rendent chez la reine dans le même but. 


(N° 8, troisième entr'acte, L'AUBERGE DU VILLAGE, p. 62.) 


ACTE IV. — Des paysans réunis dans une auberge boivent et s’entretiennent des 
événements récents; ils en instruisent le pasteur Struensée, qui arrive par hasard au 
milieu d'eux, et qui s'évanouit en apprenant la nouvelle de l'arrestation de son 
fils. — Pour consommer la perte du premier ministre et pouvoir l'envoyer à 
l'échafaud en l’accusant de haute trahison, on obtient par la ruse, de la reine 
Mathilde, l'aveu écrit de l'amour de Struensée, en lui persuadant que le roi ne 
voudra pas frapper celui qui a eu sa souveraine pour complice. 


(N° 9, INTRODUCTION au cinquième acte, p. 70.) 


AcTE V. — Struensée, en prison, dort d’un sommeil agité; le nom de Mathilde 
revient plusieurs fois sur ses lèvres (n° 10, LE RÊVE DE SrruEnsée). Rantzau vient lui 
offrir le moyen de fuir, à la condition par lui de quitter le Danemark; Struensée refuse 
en apprenant que ses amis sont enveloppés dans sa disgrâce, et que le divorce et le 
bannissement de la reine sont prononcés. Bientôt on lui signifie son arrêt de mort; 
son père vient l'assister dans ce solennel instant, et un cortége de soldats et de ma- 
gistrats s'’avance pour l'emmener au lieu de l’exécution (n° 41, MARCHE FUNÈBRE, 
p. 78). Le pasteur le bénit, et un instant après un lugubre roulement de tambours 
annonce que tout est consommé. Le père s’agenouille et prie pour son fils (n° 12 
et 13, LA BÉNÉDICTION, p. 80, — DERNIER MOMENT, p. 82). 
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MARCHE FUNÈÉBRE. 
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